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LE SUCRE BÉGHIN 
m ——I * M   «UUICHlim.  A  M  FONT« 

nOUBAIX 
ax «MTs nu u riTti 

aatnotiqiM 
Utat-Martln 

at  a au Heu an 1 ag ma S* 
r^iiTiall- qua *»*"* « <">* 
î oöcunme   '<"" célébrer pour 

5» SIVA ÄSSff * «s 

*V?^?Aï; wait ma noaitaaaa» qua les 

a* [aril   lïï» villein, vicaire. 

»»aient Orts plat» la» drapeaux ae» socieie» 
KiaiJri Union das Sociétés Patriotfcçaa 
le Ivoebaiz. Medalll«» mlutalie». cozaW 
tVaT^uno-'ri. Ancien» Solda«» de rsriBée 
JTiar. Anciens Sous^Wlstze*» Français. IK- 
Zinaa at snlnstr coionieux. Ancien» Grade», 
aaekaaa MlUtaliaa da ftoubalx »t enviross». 

da» l*/» at «• tfM&Wrte   Sac- 
1 Bootali da»    SauTttaar» de Nord, 

Aucleun».  Jeanne  d'Arc, 
aur. Ssalsasent aux ptaca» ré- 

iiiTÜM "fi— esté là rssstanti das Besoins 
sTcerc* ItUitair» de  RcSbelx.  M   Bltjya 

BraMiValil da la section de Rouhelx 
'      ■    anx blsssés mOi- 

m, vice-»lBslns»B> 
école da la Crolx- 

Cotnrt*, las membra» 
ayant à leur 

»prandent, la 
Paul  Wattrne, 

Zrtmm dlTÎWiajlalt» «ç 
nouée,  it»  SM 

mes de aes compositions ; c'est un muai- 
. ien moderniste, clair et slag» ni dont la 
rythme musical plaît (beaucoup. Mlle 
Matti a détaille »Tec expression quelque» 
poème» à chanta»-, et deux poesies de feu 
Amadea Preuvoat, misea en musique par 
M. Seutin Celui-ci était au piano. Son 
talent a «té justement apprécié' des con- 
naiseeure, et l'audition de sa aonate in- 
fT"**** » ***** •• «2 juin fut très goûtée 
du public. * 

La StsCeMie i l'U. S s. H. — La Fan- 
far» de l"U. S. S. R. a donné dimanche 
ton audition da Ste-Ceciis an l'égliaa si 
Francois, soua la direction de M. Behiei». 
Elle a intarçrété las morceaux ■uivanta . 

Le. Couronne d« chine, ouverture de 
Bréger. — Excelsior, con la» ejarehe d'A- 
rt roi L — Le Son du Nord, de MuMerroane. 

U banquet a au lira an « Foirer Fréter 
nel ... a S h. 1,*, après le» serenade» aux 
membres honoraires 

o» Comrneec». M 

»LLOOOTIOM  M 
nt   L'Ail«  TrtSXUS«  **  »tWIOMBVIVIJi 
»' l'Evaacue M l'abbé JhellKir de Pon- j 

cbîrttie S« <«ont« on claire « a Pron««* , 
ua^aUocuUoo   de.   plu»   touchante»   qui 
JSrondélne« ■■npreaateané ^assistance.  

•r»SSS»»»»e»s»  '!•*»■■      . i«.». »   n'~*»HH**rtJl   T\M 

nasnmt    DOUT   1«   OèftOt»   OU   ■*»•   »«■—■•    ""T- 

sTregll»» I»»* >• ««•*• d* lro™ Sî^LKs » Äancortputiaant paar ceux_quion. au 
"or l'amour de la patrie, la grandeur de 

ortea'on psut^'éprendr» des W*~Jjg£ 
reuse» de déssrmemant, de paix uolverj.il. 
■ZTsauT «e» ce rêve t««»» la conque»» du 
l-oéTa Técoular» plu» de ifeclss qu'il 
„"toTillùi imiün f untté de assr» peys. 

1 SiiZ »Liijirait »m le déaaimammt uni- 

fcSTdïVant sa» annemls séculaire» Et corn- 

le cri dln Arant, 
.uuraau marener » la 

-e» itpeadajtraijpar 

nertei    le«    Bataillon» 
eotoétalre» de M» et 

« >— u- faudrait détator 
4-eux-méaw» at tears champ». 

 a* et leur» ateUar 
leurTKyer» bénis  où  »abrHent 

-    et ou  »-éteindra leur 

rr_ 1 isseaf Tr d-eux-meme» « MUT» cuauiii», 
rt leur» utuVe» et lau», ateltar», et auui 
teuraleyer» bénis ofi s'abrttent l'éwotr de 
Mix DM« « «^tatnaxa leur »t^»»»»; 
ToS cebaaa paarimelne, ceux pour qui nous 
irtciMri^ooôaerré au prU iaVaur »an»-; 
lîîjrriitala d'»u)our*1inl comme ceux «e 
uamsin devront faire les mêmes »arrinoas. 

Gtoïr« » nos mort», gloire » leurs tombe«. 

Se rinsteiafloti peuvent s'imîoslr énoua^ 

isa
B

r
t>dsiSauV%a^oT fran'cai» peu) être foalé 

ZÎr Venvahiaseur. comme demain aussi, 1» 
Kult de» canonnades peut apporter les. noo- 

- jeune» victoires qui viendront re- 
âaear netra blason — 

Peau-tSfsnor» cette verre. 1* tombe de ceux 
oui n* »ont ptu». le berceau où reposent no» 
iSexance». pour détendre 1» France, »on gé- 
3Tno» UlAé» chacun de nou» doit é&e 
nsM a «s« t* aacrtflee de sa vie 
TiodiT que le petit soldat de France ver- 
J.« saâg. 00» hleae» U rester» abandon- 
M *£u clÄmpde Stattle, noubUon» pas 
'1 ans*» dVmlfericorde et d« pitié qui Wen 
dioat aanasr sa» HW»»»»-H. adoucir sas souf- 
tcïnaal récii25s«r »o» saaral. »« peu» «m 
aussilé [»*••»«»• » «ourtr en murxxiranl 
r^BTvIr» 7 JM chevet, en lui pariant de 
DU« et de laudel*. La Mission sublime njue 
.eu» de rinnrmlére de U Croix House, oiu- 
vîe admira«» qu'il faut soutenir. Bien aou- 
TeatA irülrmtetTaar. l'auxiliatrice du prêtre 
.,, «uê »ura préparé le peut Mldat de 
nxneTa mtSirîr eo ehaatien. cosame se» an- 

' «aères d« chérite et de dévouement qu'il 
tant ea«»uT»g«r. Que ceux du moins oui ne 
peuvent .enrôler dans cette troupe dlnflr- 
asléras la »outtennent dé leur» deniers >. 

llrabbe^riïeuier de PonchevlUe a^ ler- 
mlAe s» belle allocutten en demandant é son 
suai loue de prier polir tous les »oldst» torn 
bir» l'fonenjl »eit^lctlmae daeeideou, sait 
pdar ceux dont les tombé» »ont rdeuesmant 
stmiilanm» Mr le Souvenir Franc»!». •■ 
»onr ceux aaaai aui reposent dans les proron- 
S»»rt^l;Oc*»«rSonsnoçH » été tré. vu 

La quéle au profit du Souvenir Français 
et de la Société de Sacour* »sx Bleseé» Ml 
Ër» a été rsile par Mlle» Cavrol», Tou- 

<de. Lapoatr». bulle». Jourdln et Sayet 
romtajnaléat les lieutenant» Pierri 
1. Wbyn Jean Motte, Paul PolMonmar. 

lean DeaniaTVei, Pierre DebtaUe. 
I.'axoaUsnl»  musique  de»   Ancien»  SoUiat» 

Musicien»  a exécuté   a  l'OaenoIre   et  à  la 
Conununien^ deux morceaux de musique. 

»a»»o»a» 

eae las ieuim Mlle« de Va Réunion Domi- 
nictue ont donné, au aroAt des ceuvres pa- 
lulaalalaa. une séance des plus intéressan- 
tes. Les quatre actes du drame « Anne de 
ftTetagnr » turent magistraVament inter- 
prétée, et «vers intermède», -ohants et co- 
médte aitrétnantèraxit cette bette soirée. 
Aéoutons due le piano fut tré» bien ténu 
par Mme Fasrnwx. à Oui revient liaonnrur 
d'avoir préoare les chants «t le; djrtéranu 
etvmurs. ' * 

Félicktabuns A toutes cal le» qui ent aidé 
A la urlsaration de cette séance et meil- 
leur» merci» anx leune» rillea. qui une foi» 
de plu» ont neouvé leur dévouenvnt aux 
otuvrasde la urnaia» 

aweatattsei das Mieuiii» — vendredi 
avoenain. a huit heures réunion mer.suelle 
de rAaaociation des lloonua». ocrinon par 
M. ts etmnoine Oelsaux 

Le salut sera chaut* pour lés n.cn.bres 
«éiliM» depuis la fondation de l'Associa- 
tion: 

A Tissue du »aluL distribution de la. re- 
vue u Peuple de France •. 

a« essaie de   la 
La chapelle de la Maison de» 

Œuvres était hier trop oetive pour contenir 
les nombreuses familles das tneJabraa du 
Cercle de la Concorde, venues pour assis- 
ter & la' messe célébrée pour le repos des 
Ames de ses sociétaires défunts 

La section Dante» de là « Société Psjes- 
trina ■ s'est fait entendre Deoda.nl cette cé- 
rémonie, et nous sommas heureux de no- 
ter la succès de cette manllestaiton d'art 
religieux. 

Le programme, très bien composé, com- 
prenait .- « Kyrie », « Gloria .,, « Sanctus > 
et « Agnus > de Van Durroe. dont l'exécu- 
tion aobre et dépourvue à rtianln da nuan- 
ças exagérée» et de tout artifice, fit Impres- 
sion. 

Le mejmUKrue « Sanct» Maria » 4e Vin- 
cent d'Indy. dirigé par M. Léon. Vernauil. 
fut aussi ohanté avec an et sincérité 
Ainsi one l'illustre auteur en avait témoi- 
gné 1« désir, cette plèoe fut interprétée en 
observant hors et avant tout l'accentuation 
correcte du latin, car. d'après lui. cette ac- 
centuation don\j aux morceaux liturgiques 
leur véritable phyaionomiei, et c'est elle qui 
doit guider la mélodie «t ta rythme dans 
toutes las oeuvre» rassisse* des traditions 
rrégorienne» et Mleiirmiennea. 

Remarquable audition également du 
.. Credo » de Beriten», composition tout« 
moderne et écrite dans le »tyl» 1» plus 
pur. 

Mlle Savori» a enanté palsaiternent A 
l'Offertoire un bel « Eece Psnta > de C. 
Bourdeney. 

M. Roaticher. raxosllent organiste de 
Salnt-Jean-Baptiste, arcomaagaaJt cette 
messe avec talent. ' 

sxaérat» «h la « arastastna* 
an "•••» s. — La <• Providence du Foyer » 
a tenu dimanche aprèe-nud»,  i I InsUtut 

Vff**!!**/* "• ,ttU» p»**' *»«ra» uns 
allocution d* oa dernier qui a montré tous 
las avantagea accordée pat) la Société à 
ses membre», M. Gtauary a donné connais- 
sance du rapport moral at nuancier La 
situation est prospéra 

Rappelons que tes adhésions sont reçues 
pendant les mois de novembra et de décem- 
bre, le dimanche, de 11 h. 1/8 4 un» heur». 

Noua engageon» vivement nos amis à 
faire partie de cette Société 

La Mslean DgNIS OALLSNt, rue du 
Viell-Aareuvelr,   qui 

a IT 

» la ses»oli»- < 
an 16 nova mare 1«13 — Scdes. 1 1*3 ; Lai- 

du 10 

nés peignées, GBt.iat: Laines lilees, 187.3utt: 
Blauases et Lamas diverses. M.-* - Co- 
tons. Jute. Lin. «te.. 1».2K>. — Total : 
1.04é.5C8. ^^^ 

Coomtion«e»n«ru. 2.aW 1» opérations ; 
Titrage. 1.132 id.. Décreusage,* : Déatrais- 
•ag«. M 1/2 id.: Marchés à taesae : deRou- 
balx-Tourcoarsx. 15 é03 kilos ; d'Anvers, 00. 

**"*• — Pour répondre ans besoin» «t 
au goût de,se nombreuse -M-rft'i. las Ma- 
gasin» de ta .. PETITE JEV»>5SBTTE .. 3 
rue Saint-üeorge», Reubaix, auront pro- 
chainemsnt le dépôt exclusif et complet de 
la marque 1 PERRIN Frères «t O », dont 
les gante »ont universellement connus pour 
leur coupe élégante et leur qualité A cat 
é&et. et pour écouler le stock ax'.ie: suivent 
en magasin, grande LssssMaavsii du »tock 
complet ds la Qssssail» de seau au-dasaous 
du orix de facture. Nous engageons nos 
lecteurs à an profiter de suite. 10017 

- A l'issue . — A l'issue de la 
Franoila,   le   Cercle 

An 
messe  du   Souvenir 
Militaire s'est réuni A U saisi Sta-CscHe. 
Le commandant Daspaturat. président a 
remis une plaquette «rustique, hommage 
du Cercle Mlfltsil» A M Georges Dewltte. 
réceaimant décor* de la Légion d'honneur. 

^™~~        >»»o»>»       ■      — 

GmÊm-Ptua namusa 
Aujourd'hui lundi. Matinée A a h. ; Sobres 

a 8 h. 1/2. « La Gardienne du fou » ; Pour 
sauver la Reine ; La Toute-Petite, etc.... 

Un chauffeur assassiné 
landat d'arrêt eat délivré contre Jean  Pouchaln. 
— La  Brigade Mobile recherche l'inculpé. — 

Elle apporte à l'enquête dea précialona, 
intéressante». — Ceux qui ne 

veulent  rien dire. — 
Patience ! 

Ls crime de Latcnnes ne doit pas être 
considéré comme ■ classé a. 

NI M. Gobert, juge d'instruction, ni lu 
bnaade mobile n'ont abandonné la difficile 
Partie que Mme leur activité intelligent» «t 
qu'U ne faut pas trop s» hater de déclarer 
perdue. 

Son» doute, certaines chances d'aboutir 
ne peuvent, d'ici quelques jours du moins, 
Itre livrées au public. Le succès de l'en- 
quête est à ce prix. Et ruxif garderons bien 
Volontiers le silence qui nous est demandé 
formellement SUT plusieurs points- 

Mais nous pouvons dire que W brigade 
mobile tient une piste sérieuse et que, si 
de fâcheuses indiscrétions ne viennent pas 
entraver ses recherche», il v aura du nou- 
veau mardi ou mercredi. 

UN  MANDAT O'ARRtT 

OSHTRg  MAN   POU0HAIN 

Contre Jean-Joaeoh-Guislain Pouchaln, 
dit « lean le Fraudeur -. dont il a été sou- 
vent question depuis huit jours, M. Gobert, 
luge d'instruction, s décerné un mandat 
d'arrtt. dès samedi soir. 

L'original est en possession de la brigade 
mobile. M. Gaehlinger. commissaire cen- 
tral, on a reçu copie. Dimanche après-midi 
la gendarmerie de Lille a lancé, dans tous 
les arrondissements de son ressort, un 
exemplaire de cet important document. 

L'un d'eux nous est tombé sous les veux. 
Il porte le Mgnalement u de Jean Pouchaùi, 
Agé de iti' ans, né A Lvs-lez-Lonnoy, le 
22 décembre 1886 : taille 1 m. 78, cheveux 
chatain-clair, yeux orangé jaune, nos cave 
A hase relevée, tatoué d'un» demi-begue 
au quatrième doigt droit <vaoovenir de son. 
passage aux colonisa. 

Au revers du, feuillet nous lisons des b»- 
tructton» sévtres qui! conviendrait de sui- 
vre si. comme il faut s'y attendra, Jean 
Pouchaln de trouvait armé au moment de 
son arrestation. 

Da cruel délit est Inculpé exactement 
« Jean le Fraudeur »? Le « papier » livré 
à la mobile est explicite sur ce point : Jeun 
Peuohain est recherché pour « bomicte» 
volontaire et pour vol ». 

Cela ne veut pas dire qu'on a de sa cul- 
pabilité des preuves certaines. M. ls juge 
d'Instruction, qui ne veut »avancer qu'A 
coup »or. formule lA-deesus les plus ex- 
presses réserves. Mais, tout de même... 

UN« «ANDONNit    * 

01 LA «RIQAOl MOaiLI 

Dimanche matin, vers huit heures et de- 
mis. M. Llspariette, commissaire de la bri- 
gade mobile, accompagné de trois inspec- 
teurs, est parti, en auto, pour Hem, Lan 
noy et Ly»-le»-lannoy. avec mandat de re 
chercher le fameux Jean Pouchaln. 

La discrétion seule nous interdit d'en- 
trer dans le détail de cette course, qui, pour 
an ne«, eut été décisive. 

Les enquêteurs, »dmirablement docu- 
mentés, savaient en eilet A cruelle porte 
frapper. Mais une indiscrétion les avait 
devancés : la maison où Jean Pouehain 
avait dû séjourner,    pendent    au moins 

vimrt-qustre heures, était Tide quand ils 
arrivèrent. 

Ajoutons que la brigade mobile ne se 
tint bas pour battue, qu'elle recueillit, en 
peunuivani on trajet mûrement prépara, 
de précieux documents et qu'une très pro- 
chaine randonnée donnera vraisemblanle- 
râant de» résultats. 

L'auto qui conduisait M. Lisparlette et 
ses collaborateurs rentra A Lille dimanche 
vers une heure de l'après-midi. 

OU  FUT TUt  U  CHAUFFEUR t 

On soit que ce problème a été plusieurs 
fois remis en question. 

Une première enquête de la brigade mo- 
bille tendait A conclure que Delabart avait 
été mis A mort non loin du dépôt d'im- 
mondioe» où son cadavre fut retrouvé. 

Mois la «endarmarie avait cru pouvoir 
établir que' le meurtre avait été commis A 
Lille 

Deux faits précis permettent à la brigade 
mobile de maintenir, malgré tout, sa pré- 
cédente Information : 

1* Sur le tanie de l'auto tragique on a 
retrouvé des traces de boue Jaune. Elles 
semblent indiquer qu'U v a eu. contre De- 
laaart. une poursuite A travers la cam- 
pagne. 

2« D'autre port, M. Lisparlette a trois té- 
moins aui entendirent des coup» de feu ti- 
rés A 1.400 mètres environ du dépôt d'Im- 
mondices : ces trois »personnes se trou- 
vaient entre les « Ouatre-Cantons » et la 
station de Lesquin, au lieu dit « La Pièce 
de dix sons ». 

dOMPLIOCS  PAR   RgCBL 
Enfin, l'un des points les plus mystérieux 

ds l'enquête pourra sans doute être bientôt 
éclaire!, trace ou flair de M. Lisparlette. 

L'actif commissaire de ,1a brigade mobile 
a découv«rt, dans l'auto de Delabart, des 
gAteaux fpurrés A la confiture. 

Osa vivras osrl eu lu-» art» asms un saea- 
ret entre afgej at sent heurte   du   avail*. 

MS   »MUS   sMJlITqW   vMflt 
avait l'ssaaèal. Iiaanil, 

Oual caaarelier a reçu et ravitaillé les 
Ina de Délai Delabart ? Il faut que ce dé- 

bitant, «railleur» facile A connaître, se 
nomme, sous pekoe d'être bientôt poursuivi 
paar recel de malfaiteur». Il serait passi- 
ble, en ce cas. de 6 mois à 2 ans de prison 

On volt, d'après cas Informations, A des- 
sein inconsplètea, que renquête a fait un 
grand pas et qu'U n'est nullement témé- 
raire de s'attendre, pour le milieu de cette 
'/moine. A des événements décisifs. 

LE   MINISTRE   D*   Ll NTtRIEUR 
ORDONNE  UNS  ENSJUSTE 

■N   BELGIQUE 

Le ministre de l'intérieur, qui a reçu 
dimanche matin de M. Gobert le dossier 
de la procedure, a envoyé des inspecteurs 
du contrôle du service central de Paris, 
pour cofiaborer en Belgique avec la po- 
lice locale, afin de rechercher Jean Pou- 
chain. Leur enquête commence dès au- 
jourd'hui. 

Wattrea». earvait un client rue de l'Om-1 
malet, deux   individus ont enlevé sur sa 
voiture un panier d'oeufs et ont pris la 
fuita 

Une enauête est ouvert». 

vtTAT-CIVIL Ol ROUstAIX 
CIOCOLAT TIO.IAS UUI 

du 18 novembre ISIS 
Naissance». — Nelly I usage, rue des Arts, 

31. - Edgard Lsectsux. avenue Jiulen-Laca- 
che. — Lucienne Valeke, rue et linvease Tur- 
got i. — Joseph Oépta, rue Claude Lorrain, 
il   — Susann» Wauquier. rue Voltaire   U. 

Décès. — Lciurs» Mongm. 16 ans. soigneu- 
se, rue des Loturues-Hales. (m.— Emile W»t- 
tei. M an», trieur, rue Mong». 6a.   

de son mariage avec MU» Germaine Van- 
deratlebessa. 

Baue ilisaaiiii au sesast Banhall aaea, as 
resaar «asm - Hier, lïïniuatlve prTvée. 
a défaut de la Municipalité, a manage A M. 
Bacq. rentré du Maroc, après les brûlante» 
nmpealm» que nous avons reasjée». ls plus 
entlionsatsss des receptions. DéM dès le ma- 
tin .un bon nombre d'b»lmannrde la place, 
pour prouver leur symcatble ou jeune cen- 
cuoyen et A sa famille, autant que pour don- 
uer libre cours A leur élan patrioUque. 
»valent arboré le drapeau IriooloreT 
^ VF*J? *»urss et demie. U Fanfare, escortée 
de la Société des Anciens Militaire» U . Fra- 
•erneue . s'est rendue au . Chalet . du Bou- 
levard, 00 le cortège »'cet formé. Avsnt qu'il 
SLnîî»*nJBîîchej M *•"! » »»S" ■«• «hau- , . Jnolnilteas du Comité organisateur de 
la Jeta asnsl que d'un groupe de libérés d» 

L'un de ces derniers. M. Henri 

- Notre 
concitoyen, M.  Alphonse Sentln, a 

 I   dimanche   après-midi   au    Cotiser 
valoir* de musique, un concert de must- 
que de chambre qui a obtenu le pl"s vif 
succès. Poux en rehausser l'éclst. il s'é- 
tait assuré le concours d'artistes emi- 
nent», su talent desquels l'auditoire s'est 
plu. par des applaudissements répétés A 
rendre horamagje : M. Visrdot. le célèbre 
rioloniste qui fut son maître A l'école Nie- 
sermayer de Paris, at Mil» Mstti de l'O- 

le Vlardot qui Joue avec chaleur et ma- 
nie le violon avec dextérité, fut très ad- 
ssiré dans rinaarpréution    * 

Un sasaret aaesagé. — Dimanche soir, 
vers neuf heures, une oabaretlère, Irma 
Vondecosteelle rue des Ffratures. 36, re- 
cevait la visite de deux couples Après 
avoir pris des consommations. Tune des 
femmes se plaignit de la grandeur des 
chopes. La discussion s'envenima. Un lo- 
cataire. Camille Verxnoureav voulut inter- 
venir : le» deux hommes ls prirent par le 
.-on. cherchant A l'étrangler. D réussit A se 
dégager. Les singuliers consommateur« 
s'armèrent alors de choses et de chaise» -t 
brisèrent toit ce qui se trouvait dans le 
cabaret. Après quoi Us prirent la fuite. 

La police enquête. 
La »sert ttua ■iubsuiin s Salai». — 

(ieorges Bettrema, oui est mort vendredi 
soir A Calais, a succombé, d'après le doc- 
teur Sénéchal. A une affection purulente de 
la gorge. 

une ISISSYB»! Sa lasser vêlas» rue se ts 
atsaialSsrI». — La nuit dernier», vers deux 

| heures, de» individus ont essaye de péné- 
trer chat Mme veuve Groullton, rue de la 
Nakellerie. maisons Saint-Louis, *n bri- 
sant une vitre A une fenêtre de la ciislne. 
Mme Grouillon cris sa voleur *t k>> ma- 
landrins déauerplrent. 

U. Alauxen a ouvert une enquête. 
Expulsé. — M. Benêt, commissaire de po- 

lice,  a  signifié  A   Barbe  Mestdogli,  mar- 
chand ds poissons,  demeurant dans  une 
roulotte, rue Domplerre. qu'un arrêté d'ex- 
pulsion avait été prit contre lui en raison 
de diverses condamnations encourues pour 
fraude, 

l'n délai de 18 heures lui a été accordé. 
I    Las vets asr Ma lamliai  — Tandis que 
i M. Joseph Dupont, marchand de beurre A 

WATTRELOS 
nasil»!1"! — Hier a eu lieu A la 

paroies» N.-D du Bon Conseil, salle du P» 
trënsg». la seconde slapce-concert donnée 
par une trouve d'orustss de la paroisse. 

Dès l'ouverture de la salle les place» sont 
prises d'assaut. Le beau drame • La Mell- 
Isure Part •. a ete rendu d'une façon par- 
faite et a atrlsté Wen des cœurs Heureuse- 
ment pour Ouïr une charmante opérette est 
venue égaler les coeurs et faire rire toute 
l'assistance qui as retira charmée d'avoir pas 
eé une sstréeole eolrée. 

AeSk - SliinUssi m ssrritertaux. — Las 
issailsss» et terrnoetaux qui doivent aocom- 
pltr une période dvaxerelee» en 1914 et qui 
■emplissant eêtecuvasneat les devoirs de sou- 
Uen de famille doivent, sans retard, »e pré- 
ssaasr au Saorétariat de U Mairie r» gale- 
rie], pour faire leur demande d'allocation 
journalière et fourbir tous reneelirnemenui 
uules en vue de la constltuUon du due» 1er 
et de l'InstrucUon de la demande. 

aur frsusss. — Maris De- 
al ana, înénagèi». demeurant 

A Wattrelos, ss voysiu salie ressource et 
mère de trois enfants, s'est mise a faire 
la lraude. Elle a été arrêtée par les doua- 
niers de la rue de Leers. Elle était nanti» 
de 3 kilos de calé vert. 

TOURCOING 
tant» «s 1878-71. — Hier, dimanche, la 
société des Anciens Combattants de 1870- 
71 célébrait sa fête annuelle. Suivant une 
pieuse et excellente coutume, elle assista 
en corps A la messe de 11 heures *<de- 
mie en l'église du Sacré-Cœur, dite a 1 in- 
tention des membres défunt» de I associa- 

La fanfare les « Amis Reunis » exécuta 
quelques morceaux de »on répertoire. 

!»V le Curé félicita les Anciens Combat- 
tants de la pieuse pensée qu'ils avaient 
pour leurs morts. 

Une quête au profit de la société de se- 
cevjrs aax blasais produisit M fr. »5. 

A ï heures, un banquet était servi on 
Café  Moors,   boulevard  Gambetta. 

M. J.-B. Leroy le présidait, remplaçant 
M. Cyrille Desurmant, president empê- 
ché par un deuU. 

11 était entouré des membres d» la com- 
mission, de MM. Delgrange et Delcroti, 
des Anciens Combattant» de Roubalx ; Lé- 
man et Donnels des Anciens Coloniaux 
de Tourcoing; ; Deleinbre et Flament, de 
Mouvaux ÎDujardin. et Duquesne, de 
Wattrelos ; Fouquet, Deruydt et Demon, 
des Amis-Reunls. 

Alors que 1» champagne pétiUait dans 
In coupes, M. Leroy rappela que pour 
la vingtième fois, les Anciens Combattante 
se réunissaient en de fraternelles agapes. 
Il les rernercia d'être venu» si nom- 
breux A la messe .1 célébrée pour le repos 
de l'Ame des défunts ». Deux Anciens 
Combattants et plusieurs membres hono- 
raires sont décèdes au  cours de l'année. 

C'est avec satisfaction que M. Leroy a 
remarqué la présence d'un grand nom- 
bre d'anciens combattants aux funérail- 
les d'un de leurs camarades décédés. 
« Qu'y a-t-il de phie noble, dit-il, que 
d'accompagner un camarade d'armes A 
sa dernière demeure. A n'importe quelle 
classe de la société qu'il appartienne,' ce 
camarade n'a-t-il pas servi la même cause 
pour la defense de le patrie ? » 

M. Leroy rappelle ensuite les événe- 
ments de rannée, notamment la remise 
des médailles aux Anciens Combattants, 
le vote de la loi de trois ans. nécessaire 
pour répondre au chauvinisme de nos voi- 
sins  d'Ôutre-Rhin. 

Il remercie ensuite lés membres „de la 
commission de leur dévouement, et* pour 
terminer, lève son verre en l'honneur de 
M. Porncaré, i ht France, A l'armée. 

M.'Lemon, ou nom des deTegués des so- 
ciétés voisines, remercie du bon accueil 
qui leur a été fait. 

En raison du deuil qui vient de frapper 
si douloureusement M. Cyrille Desurmont, 
le concert a été supprimé. 

Les rtssrvlstss et territoriaux qui se- 
ront appelés en 19U pour accomplir uns 
période d'instruction doivent, s'ils sont 
dans les conditions voulues, se présenter 
avant le 15 décembre à lo mairie pour 
déposer une demande de secours. Le bu- 
reau militaire sera ouvert de 6 A 7 h. 1« 
du soir, les 9, 10, 11, U et 13 décembre. 

Un moyen de rssssait la paix dans I« 
■«aas» — « Ce n'est rien : c'est un mari 
et sa femme qui m querellent », disait, 
dimanche matin, un père è son fils en 
promenade le long du canal. Mais sou- 
dain la femme tomba è l'eau. Que fit le 
mari ? Il sauta dans le canal et ramena 
so femme sur la berge. Après quoi U la 
soigna de son mieux. Et la poix revint 
dons le ménage. 

Ceci est un fait qui eût de nombreux 
témoins et non pas une histoire inventée. 
Mais on comprendra que nous faisions 
les noms du mari et de la femme, si heu- 
reux d'avoir retrouvé dans un bain un 
peu froid, raccord parfait. 

»VSCsyVV 

BROSSERIE.   BOtSIELLERIE,   TAMISERIE 
29,   rua   Nationale.   Tourcoing 

01*81 
'      »orV^tHrVsi,   ' 

IM   3W  1 rmnot T 

CROIX 
Devançant de huit jours 

la das» ordinaire ues.auditioo» en l'honneur 
ae 1» s»mte 'Potroune des uiusiuens, la 
Grande Harmonie se faisait entendre diman- 
che S 1» messe de midi, en réalise Maint 
I-lerre 1-e progranv»» tm'elte s'eiau impo- 
sée fut trta ble» rendu   Notre 'Su..!** muni 

. lui remit, au nom de' tous, une 
magnifique gerbe de Heur» 
,..^Ê2,iî£ïiK'OD "* la " Marselllaue .. le 
^CÄ.i'f*"1* *"* «ccents de joyeux nos 
»ISA'S.? .ïïreou"v- to» ™» "ean-Bartet 
2ïAi"Sïn1.Pîur •e.»T?uPîr »'«• de la flé- Pouique. en face de la demeure du jeune 

r»2ï*mî,J?,»î0S*t's *xr*0' réunies au Café 
Sur^^tù*. •r>il!£Llu•',* lM vï* °'h<>n- JfXL mJÏ2?,.B*lS,,U*- "u nom des cm»- 
!*£. SS».*^1». «n «è™« heureux le leune misai!!», signalant ou passage les aie. 
rieuse» campagnes auxquellas^Stpart iéur 
dévoué çonçliqgen. L'orateur s'e»t^clsre 
heureux de-lui remettre ou nom dsU cisssV 
2iimÄgnia,5S bma* "ui »•"•""t >« mémo rial de son dét-ouement A la pairie 

M Leroy, président de ta Fraternelle A 
JUÎÎl^ffi "".S^ vU>n,m *» petrlotline. donnant lé soldat Bacq comme exemple aux 
pupilles de la société. ««■"Hl" ■■> 

» ^,'4S5us2^i*.LiJ?a' V •"''"»P«' *t a peu près eu les termes : . Je vous rvmen-ie 
île tout COMU-. Messieurs. île u maniftstouiei 
île sympathie organisée en  mon honneur. 

•si l'ai fait mon, devoir de vrai français 
celui que certains parmi vous ont si coW 
(reniement rempli en 1870. et que d'autres 
s'apprêtent a assurer à la i*trie le jour où 
elle ferait appel a leur dévouement, je n'ai 
fait qoe payer mon tribut à la Fronce oue 
nous  voulons tous grande, glorieuse et Si- 

Henri Laverie, 31 ans. tisserand, rue des 
Villas, cour Bataille, est sorti de chex lui 
dimanche matin, vers 8 heures, porteur 
d'une enveloppe renfermant 350 f r. se com- 
posant de deux billet» de 100 fr. et trois ds 
M fr. Ces derniers anciens. Il se dispo- 
sait A aller verser cette somme A la Caisse 
d'épargne de Tourcoing 

Vers 9 heures, en entrant chu Mme 
Vanaverbeck, Laverze, sa tante qui tient 
une épicerie-buvette, rue du Congo, il 
constata qu'il n'avait plus l'envelecpe con- 
tenant les 350 fr. S'itant mis à la recher- 
che par les rues des Villas, de la Passe- 
relle, du Blanc-Seau et rue du Cimetière, 
où 11 trouva l'enveloppe vide sur le bord du 
ruisseau longeant le nouveau Cimetière. 

' ssisoss* 
BUOUTEBIE-HORLOUERIE-OftrlVRERIi 

V* ROMMEMS-VANZEVEREN   : 13.  OdePlase 

eestàeS» d'ailleurs que vont vos »pplan M.Z.— - ■-— - .-—.—■»■■- M-w  »on» vos sppisit- 
dlesaenenj, et vos patriotiques enihoVsIss 
me». -  Encore un» foi». Messieurs. merélT. 

Duoaniuifs applaudissement» saluèrent 
ce» paroles chaleureuse» -~ueiroi 

Tue dernière fols la . .Warselllai»» . por 
toit au loin se» patriotiques échee, .ll-aitt a 
<0a",. qT Wasquehal sait recontwitri et 
exalter  le  ilevuiiefuent  de ses généreux e" 

cal» semble vouloir de plu» en plus suivre 1 
fldssenvant so devise : Faxte de 1.1 bons» mu   ' 
siqae et, ta» fol. elle y réussit t luurvalllr 
Elle s d'ailleurs pour l'y aider,  nui» seule 
nient la quantité, mais aussi la qualité de ; 
ses exécutant». I» tout dirige psr une Com- 
mission dévouée »t par M. Louis Cochcteux. . 
musicien consomme 
  ss<% o vss. 

WASQUEHAL 
La 6SHSI Satin. — A l'occasion d» la Sle- 

CécU», les [ihtmbree. du Comité de la Fan- 
fare ont reçu Tes vceux de la Société qui les 
s honoré» de Joyeuse» «ubade» 

Oslèniiss» aus H»»»»»»». - Le» in»ras- 
sonte» conférences lui Homme», par M. le 
rhsnolM Delsoux, Interrompu»» à cause de 
l'Adorauuu. reprendront mercredi prochain. 
» 8 heures Les rrumbres de l'AseocUtlon 
Fraternelle et tous le» homme» et Jeune» 
gens de la paroisse y sont invités. 

La Psatar» est allé donner une aubade i 
l'estaminet Brirbaux en l'honneur de M. Léon 
Sadauns, membre d» la Société, è l'occealoo 

LANNOY 
— La Musique muni- 

cipale donnera son audition de ».inte- 
Çéc le le dimanche 7 décembre i la Toi,», 
de 11 heures A U h. 1 ?. Jf banqueter" 
servi au Café dé l'Hotel-de-Vlllc 

LYS-LEZLANNOY 
,._,.T" Pi».   —   Lei   pro- 
Siir^î'îl ?* P'geons sont invités A rVm- 
pur 10 déclaration habituelle qu« les gar- 
de» tiennent A leur disposition et A la 
aeposer a. la Mairie le pljui tôt notarié. 

de  I« « Croix  du  Nord » 
8K ciiAnr.F. 

ee rsassuuen rassa» at «eigjil» 
Jet Têtei. d» Lettre» ractures. M*morandraa» 

Learsi »wirtuAIrss, Carte» —■ 

Di- 
manche matin, une société de footbool de 
Lille était venue prendre part A un match 
au Sporting-Club. Les joueurs avaient dé- 
posé leurs vêtements su vestiaire. Pendant 
la partie un- malfaiteur déroba quatre 
ra>rtemoanale contenant environ 30 francs 
et aooartehant à MM. Alfred Dsbovol, 
Marcel Gauriel. Robert Goldberg et Jac- 
ques Choumet. tous quatre de Lille. 

M   Megnier,  commissaire,  recherche  le 
malfaiteur. 

CTAT-CIVIL   d*   TOUROOiNO 
du 16 novembre 113 

Dècfs. — HorttstMse Pou i lion. 75 aw, rue 
Nattuo-Je, US. — Auguste Sot-lie, U UJ, 
liirdinier. nie? d«?s 3 Plerfes, 1. — Soj^m»»* i>c- 
Miupe, 70 ans ,nio de IJIle, 121. — Marguo 
utL- QtveVte), 34 «IMS, ni« du Moulin, 32. 

Vôâtlîwtnt pas ; la ml-tempi e*t t1«e> ' 
Jouant d.«-» le» 30 metres Lwuhi»^Baie . 

Sitôt la reprise, LUI«? qui a 1« vent à et» 
tour attaque à fond  : tils botte,  le gaTÛJmi 
déiTêig«?  mal  et  Chandelier qui a bien soirt\ 
rentre le 3» but. 

Sur passe de Ducret, SU en marque un «■* 
et peu sprts un 5". Mi_, 

Mollet qui a très bien Joue, centre et £197 
ajoute un 6* but pour les Liliots. 

LO. L. a tiré $ corners dens la neco&am 
mi-temps. Jouant presque constamment daTii 
le camp houlotwiiiis 

Bon arbitrage de M- Cuvelier 
L'Unies »soriiv« Tour«ii>»nelae tat le Rs>. 

ein« «te RetoSMlx, par t btrti a 1. 
RÛUBAIX. — Twirc-oitur iTisr»îue ses de**» 

but» dans La première uu-teraps. le premieT 
par l'intennédlaire de rarrleTe roubalslen 
Dubois qui fait dévier La baHe dun t» 
buts, et le second par un botte de Dubty à 
85 mètres. : 

Le Racing marque son ksit dans la «e-1 
costde   mi-temps,  sur   ^o»mer 

Tourcoing fut plis scientifique. Roubalx a 
montre beaucoup de fougue et de courag*. 
son équipe revient et sera âMXtgena&e par la 
suite. 

F00TBALL-ASS0C1ATWM 
LSI  CHAMPrOHMATS   DO  NOM 
Kijt:.PE.S PREMir.RE»s (Serie A) 

Décidément les Cnampionnats du Nord se- 
ront disputé« cette saison ; certaines équipes 
tirsTuiitani totaietnent lea pronostics bases 
sur le» précédentes roiu-untres 

Si i'O.L. bat tu-»«? racilemcnt l'O.S.B., par 
ooiitre IL.ST. »Mit dUliiiWment le Racing de 
Roubaix ; A tjüais Le« Canaris se vengent 
sur Les Stadlstes de leur défaite du diman- 
che ,.rv<>dem par le Racing de Roubaix 

Le Club, lui. bat l'Union Sportive Boulon- 
tmibo sur soti terrain de Boulogne, par 3 
buts è S : c'est un superbe résultat nour les 
Jeune« clubistes. 

L-Wrwelsj.it Llllels tat l'Oiymptee« Seer. 
tsesj Beelennais, par t buts à 1. 

LILLE — Sitôt le coup d'envol, les Bou- 
lonnais descendent, Jonvei loupe à deux re- 
prises, le rentre avant botte sur le poteau 
gauche, la balle rebondit et rentre dans les 
buts lillois, d'où un but pour Boulogne 
aprt>4 30 secondes de Jeu. 

Boulogne iiidv par le vent domine An mo- 
ment puU les* Olympiens attaqueiit à leur 
tour, mais les avants ne bottent pas ou du 
inutns de trop loin. 

Apre» plusieurs descentes lilloises. Ducret 
pass*'*à Six qui rentre le premier but pour 
IJUe. suivi peu après d'un second botté par 
Vignoli, lanière boulonnais faisant rentrer 
la balle de volée dans ses bols. 

Malgré %• v«nâ «tAivr »>^.wv a mi. n'*. 

U «as Llllels hat l'tieien ss»rM»s See- 
Isanalss, gar 1 huts à i. 

BOULOOÎtE SUR MKR — Mahrré un vent 
violent, la courageuse équipe lilloise réussit 
s battre la toujours dangereuse équipe hou- 
loanalse. surtout lorsque Jouant chez stle. 

U Racing a» Calai» «oraa» es Btoas See- 
katslea, aar T sut» a 1. 

CALAIS — Les Racingnien -triomphent des 
S taoïstes. qui réussissent cependant a ssu- 
ver l'honneur. 

Toici le classrment : 
Sociétés Matches Buts 

J.   G.   N. P.       P. C. Points 
V.  S.  T..     5    4     1 0     ■ 8    t 14 
0.  L      5    «     1 0 Mi 

1 10     1 
H 

C.  U         5    3    1 1« 
y. si ç. *. c. c. 
S.  R  

    5     8    1 
    5.    t    S 
    5    1    1 3         7   3 +' 

F. C. R.    5   1   o 4        14   18 7 
0. S. B.  .   5    0    1 4         3   1» 8 

ÉQUIPES  SECONDES 
TOURCOUVG. — L'Uni J» 8a>artlTe Tour- 

quennoiae bat 1» Racing de Itoahsix par 
4 buts à 0. 

■H 
Voici-le classement : 

MstchM 
Sociétés       J. d.  N.   P. *T C.  Polats 

U.  a T    3    3    0« 15 » » 
O.   U'    8    î    0    0 1* 1 8 
R   C. *    3     1     0    »         » 8 5. 
C.  L.  ...-.    3     1     0    8     •   8 9 5 
S.   R.    3    0    0    3         1 » t 

EQUIPES  TROISIÈMES 
ROL'BAIX — L'Union SpoStire TouMuen- 

sotss bat la Racing de Roubali par 8 buts 
41. 

has Ustiens triomphent assez rscllsment 
des tUclngmcn dont l'équipe plu» leur*» lot 
dominée par le Jeu-vlte de leurs jeunes ad- 
versaires. 

Voici le -classement : 
Sociétés Matches Bots 

J.   Q.   N.   P.        P.   C.   Point» 
U.S. T    3     3    0    0        80    8 ,» 
a C R    8    8    0     1  -.M    » T 
O.  U      «800       S    1    ■    * 
C  U      3    0    0»       •-»    »J        « 
m R.  -    S    0    0    3 0  84 3 

SQUIPES  QCATftlEslES 
TOURCOING.    - . J-'Uoian  Sportive Tnur  : - 

anennnlss   bat   le   Racing de Boabaix   sac 
ÏDuts »X 

Voici 1» classement : 

Sociétés       J. G"^T P.       J^C. Pointsi 
V   S. T. ......   3 3    0 0        1*    1 T^ 
R. C R    3 8    « I' , O    5 7 
O. :L.    8 8    0 0        S    0 8 
S   R "3 0    0 3     ,   0  85 3 
C.   L.      S 0    0 3     .    O  Si S 

LE  CHALLENGE  DU  VWNAUD 
UUS. — L'Olympique LiUoiS (3). bat le , 

Stade Roubalslen (3), par 15 buts a lien. 
ROUBAIX. - L'Olympique, Xffiats ,(4), bat.;. 

1» Steuer RCTibaisleji (4) par » nia» »o« 
Koici (e etatseraent : 
Sociales Matches Buis 

J. O. N.   P.       P.  C.  P»4nt»( 
O.  L.       8    8    0    0        38    0 S 
R. C R.     8     8    0    0        15    0 « 
P.   C.   S.   R...    8     0     0     2 0   1» g 
s. m    »    0    0    8   ■♦*  88 t 

PROMOTION i 
LENS. -/Le Racing Q|uh d'Arrus bat le 

Cercle SporBT de Lens, part huts T 2. 
lens était privé de» services de son gar- 

dien Se bot,  retenu  par ras- exigences dn. 
service militaire. 

série s 
RONCHIN — L'Olympique Amasdlnols bot 

l'Onlon Sportive de Ronchin, par 8 suis à 8. 
A ls mi-temps les deux équipe« étssestt 4 

égalité par 3 i 3. 
MAT0HIS   AMIOASX 

ULLE. — L'Olympique Lillois (4 Aj hat ls 
en» Ptvols (1), par 8 but» à 0 Is partis 
étant arrêtée »près 20 miôutas de Jeu. 

ULLE — Licom (8) bat l'Olympique LU- ' 
loi» (4 B). par 2 but* S 1. 

TOURCOING — L'Olympique LtlsSis (4 CJi 
bat l'Association de 1 InstiMt CoiSert e», 
Tourcoing (2), par 3 buts S S. 

ULLE - L'Olympique Lillois (Voéaran*); 
bat l'Union Nautique de Lui», par 6 buts 
S 8. 

FMTBAU-BJGBY 

COLOMBES. - U Sporting aub Univarsi- 
taire de Franc» bat le Rsclni dub de Fron- 
ce par 8 points (2 essai». 1 but} 8 3 
(1*8881).  

MAIACEINE 
Las preaiuiU de grasseie j 

Crease 1 f, 2 f., 31, suivant graasieau-. 
Pooare2f. S0. Save« 1 f.25 le sein. 
Lotion 31.75. Parfum en étui 4 f. SO. 

Dépêches 
de la Nuit 

AU MEXIQUE 
N«w-York- — Une dépêche de Mexico dit 

due la situation, dimanche*, -était tentais». 
La femme du ministre de Franoe est jpéaT- 
tie Dour la Vera-Cniz. On assure que lea 
iispra-ér, sont rassemblés-autour de Oribax, 
aui a été nris hier. 

Le chareé d'affaires ajneelcain a enetry«! 
à Washington, sur la demande du iubinet 
mexicain, une nouvelle propositloc oui 
servirait de base pour la réouverture des 
nésTocfationj. 

Mexico. — Le nünistre da l'Iatérieur ess 
dviraisiounaire. 

-' ■ VtrStsOeseV»  — 

LA SEDJX MONTE 

Les cotes de la Seine étaient ÉssssWSss 
matin : Pont de la TourneUe. 2 m. ft i 
Pont d'Austerlitz. g m. 3» ; Pont Rsrsli 
3 m. 4€ ; Suneanes. 5 in. 54 —»»^ 


